DEUXIEME DEBAT A ASSEMBLEE 


sur les incidents 


DE SYRIE. 


après L'écHance |Le général de Gaulle virépondre j 
| à la dernière note reçue 


DES BILLETS 
Plus de 

150 milliards 
retirés de 

la circulation 


istère des Finances 
encore en mesure de 
donner des précisions 
résultats de l'échange des bi 
Mais on et 


pour Paris sur 
évoluant entre 40 
Den 


jn considère a 


versements dans 
en banque, aux comptes 
taux, dans les c: 
ane, etc. 


zaine | 


2 autre part, le bénéfic 
attendu de l'opération ser: 
30 milliards au minimum 
peut étre bien supérieur à cette 
somme. 

Ainsi, compte tenu des im- | 
portants retraits de fonds des | 
banques après cette opération, | 
il n'en reste pas moins que les 
prochains bilans pourront faire | 
état d'un retrait de 150 à 180 
milliards de ia circulation. 


LE ROI 
DES BELGES 


ajourne son départ 


pour Bruxelles 


LONDRES, 19 juin. — La ra- 
dio britannique diffuse une in- 
formation de Salzbourg annon- 
çant qu'un porte-parole du roi | 
des Belges a déclaré que ce| 
dernier n'avait pas l'intention 
de se rendre immédiatement à 
Bruxelles. 


PLUS DE 
CORRESPONDANCE 
ENTRE LE JAPON ET LE 
CONTINENT ASIATIQUE 
TOKIO, 19 juin. — Tout dé- 
part de correspondance privée 


entre le Japon et le continent 
asiatique est suspendu 


du Gouvernement britannique 


L'Assemblée consultative a repris cet 


de Syrie. 


| après-midi le grave débat sur les incidents 


Il restait encore sept orateurs à entendre, sans comp- 


ter M. Astier qui se proposait d'intervenir 
l'ordre du jour pour demander l'envoi 
ation munie de pouvoirs d'enquête. 

Il restait surtout à entendre le discours du 


propos de | 
Syrie d'une délé- 


de Gaulle, discours d'autant plus attendu que le gouver- 


vernement a maint 
dont le texte n 


méammoins à reprendre ia proi 
trois pour régle: les pi 
Or, dans les milieux 


mt en main une note britannique 
pas encore été révélé. 
Elle est, dit-on, conçue en termes fort 


tion britannique d'une confé- 
lémes du Levant. 


torisés français, on estime qu'une con- 


me peut le confier 
Un 


Mais sil s'agit d'un arbitrage, 
seules parties intéressées 
wbitrage d'une telle importance ne peui 


dérouler que dans le cadre de l'organisation de sécurité interna- 


tionale prévue à San-i 
des cinq grandes puissances 
tien de la paix 


c'est-à-dire 


ee la participation 
éressées au main- 


Le probléme ne parait donc pas être sensiblement déplacé : | 


ia position de la France est forte 
et la séance de vendredi dernier | 
a montré que l'Assemblée était | 
raccord avee le gouvernement | 
pour défendre avec fermeté nos | 
droits séculaires dans le Levant, | 
tout en manifestant son vif dé- | 
sir de ne pas voir cet incident | 
compromettre ou retarder une 
alliance aus intime que possi- | 
ble avee Ta Grande-Bretagne. | 
Telle est l'atmosphère dans la- 
quelle le débat a repris, hier, au 


tx 
Le parti 
radical-socialiste 
prend position 
dans le débat 


constitutionnel 


Le bureau exécutif du parti ra- 
dical et radical-socialiste a fait 
connaitre son point de vue sur 
le probléme constitutionnel en 
précisant les points suivants : 


n Stuttgart sur un aérodrome francais.. 


1 
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Le colonel Pouyade 


PAROLES DU 18 JUIN EN AMÉRIQUE 


* La France, voisi- 
ne de l'Allemagne, 


a beaucoup à dire sur| 


le problème allemand ” 


(De notre envoyé spécial permanent Michel GORDEY) 
NEW-YORK, 19 juin. — Ecoutons ces paroles d'un grand 


journaliste américain : 


Allons-nous chercher à exclure la 
1* Responsabilité gouvernemen- | des grandes puissances? Ce se 


France 
une faute 


du concert 
tragique. La 


ait 


tale devant les représentants élus | France aurait dû être invitée à la conférence de Berlin des 
Trois Grands. La France devrait participer activement et cons- 


‘une assemblée uni- 


pouvoir législatif et du 


à l'ouest, la principale voisine 


« C'est elle qui prend toujours — 


les premiers coups dans les 
ressions allemandes: elle doit 
onc avoir beaucoup à dire sur 
probléme allemand et doit 


pouvoir constituant et chargées | étre un partenaire véritable de 


d'élire le président de 
blique. 


la Répu- | la coalition victorieuse qui 


tiendra la paix mondiale. » i 


CET APRÈS-MIDI EN HAUTE COUR 


La mort po 


POUR JUGER PETAIN 
LA HAUTE COUR 
VEUT SAVOIR | 
QU ELLE VA SIEGER | 
Jans quelie enceinte Pétain se- 


rat-il jugé ? Le choix n'est pas 
encore fait et la date du procès, 


en conséquence. ne peut être 
fixée | 
Les présidents. 


mandé audience à M. Teitgen. 
ministre de la Justice. Is dési- 
rent protester contre ses lenteurs. 
Si le Palais-Bourbon est adop- 
ge. E 


les premiers jours de juillet. 

La commission procéde aux 
derniers actes d'instruction. M. 
Léon Blum sera entendu demain 
et sans doute également M. 
Edouard Herriot. 

M. Schnedecker se rend au- 
jourd'hui à Montrouge pour un 
bref interrogatoire de Pétain. 


LE CONTROLE 
EN AUTRICHE 


LONDRES, 19 juin. — Une mis- 
militaire anglo-franco-améri- 


ur le contumax 


DEAT 


Le premier des grands procès par 


contumace est appelé, 


cet après-midi, devant la Haute Cour de justice : c'est 


celui du traître Déat 


La procédure de contumace veut que l'audience ne soit | 
pas ouverte à moins que l'accusé n'ait été appelé « à cor 
et à cri », c'est-à-dire que, plus simplement, de la porte | 


du prétoire, l'huissier n'ait jeté son nom aux 


Palais. 

Or. comme les juges venaient 
de leur place. le - 
dent, M. Montgibeaux, savisa 


que ‘l'huissier n'était pas pré- 
sent. I ne fallut pas moins d'un 
quart d'heure pour mettre là 
main sur cet indispensable per- 


DDutre l'absence de Marcel 
Déat, souriait de temps en temps 
M. Montgibeaux, nous avons à 
déplorer l'absence de l'huissier 

ux contumaces, c'est exagéré. 

Et plus tard: 

— L'huissier. décidément, est 
insaisissable. (Rires.) 

Il parut enfin et jeta son cri. 
ir essuyé au pied 


greffier. M. Wilmès. va 
donner lecture de l'acte d'ac- 
cusation : texte trés court et 

blesse affreusement l'oreille et 
torture les nerfs: « Quiconque 


couloirs du 


est Français, entend-on. doit 
faire confiance à Hitler. La 
loyale générosité de notre vain- 
queur.. » 

Cette prose de l'homme qui 
n'a pes voulu mourir pour Dant- | 
zig vous soulève de colère et | 
accable de honte rétrospective. 

« Pourquoi, demande le direc- 
teur de l'Œuvre, parlant de la | 
France écrasée sous la victoire | 
allemande, — pourquoi  bouder | 
cetie fète de l'Histoire ? » 

Déat, on sen doute. sera con- 
damné à mort. 


SPOLIES -- toutes catégories. 
parents des victimes civiles de 
guerre. consultez » Paris- 


presse » qui vous dira à queis 
dédommagements vous avez 
droit Ecrivez-nous. 


de l'Ai 


emagne. 


Ces paroles furent prononcées 
lundi soir à New-York par le 
radio - commentateur américain 

liam Shirer, au cours d'une 
grande soirée "franco-américaine 
en l'honneur du cinquième anni- 
versaire du discours du général 
de Gaulle à Londres. 


Shirer est trés connu et écouté 
en Amérique, particuliérement 
epuis l'immense succès de son 
vre + Berlin Diary », paru aux 
Etats-Unis en 1941. Ce livre con- 
tribua, à l'époque, dans une 
grande mesure, à ouvrir les yeux 
de l'Américain moyen sur le dai 
er nazi. Depuis, Shirer a des 
millions d'auditeurs tous les 
soirs, Son point de vue compte 
beaucoup aux Etats-Unis. 


Amour pour la France 


La soirée donnée ici pour célé- 
brer le 18 Juin brilla par de nom- 
breux discours officiels ou off 
Des torrents d'éloquence, 
aussi quelques déclarations 
eines d'un profond patrio. 
tisme et d'amour pour la France. 
nombreux journalistes amé 
ricains assistèrent à cette soirée, 
qui fut marquée par d'importan- 
les déclarations de l'ambassadeur 
de France, M. Bonnet, Celui-ci 
exprima ja gratitude française 
envers les Etats-Unis, « entre 
fous, notre allié trés cher » 
I souligna la nécessité vérita- 
ble d'une coopération européenne, 
de l'Oural à l'Atlantique. 


Coopération nécessaire 
N insista longuement sur la nè- 
comite d'une coopération de la 
France et des USA et notam- 
ment des jeunesses française ei 
américaine! 1 para de l'élan 
francais vers I Améfique depuis 
la Hbération et dit qu'entre ces 
deux pays les malentendus ne 
peuvent dire que passagers. 
Cette déclaration de l'ambassa- 
deur de France vient deux jours 
aprés la réception de la mission 
aérienne francaise par M. Tru. 
Tan À ia Maison Blanche, Le 
Président, lui aussi, avait dit, 
aprés. avoir reçu le général Zie- 


Zier, qu'entre la France et l'Amé- | tructeur d'avions 


rique il ne pouvait y avoir que 
des querelles de famille. 


E 


pi 
Normandie-Niemen 


— en route pour Paris — 
ont fait leur jonction 
avec la 1° escadre francaise| 


(De notre envoyé spécial Lucien BARNIER) 


STUTTGART, 19 juin. — L'ombre de noire 
« Nor. 1000 » court sur les ruines de Stuttgart. 


les villages de la proche banlieue fuient 
très près sous nos ailes. Voici que les maisons de 
Gross Sachsenheim apparaissent de plus en plus 
précises. Un virage, nous y sommes. 


C'est l'aérodrome de Gross Sachsenheim que l'histoire retiendra, 
disant de lui qu'il fut le lieu de rencontre des forces aériennes 
françaises du front occidental avec celles du front de l'Est. 

C'est sur cet aérodrome de la lre escadre francaise que se pose 
le groupe Niemen-Normandie en route vers Paris. 

— Chargé par le ministre Charles Tillon de vous recevoir 
sur le premier terrain ou flotte le drapeau francais. permettez- 
moi de vous dire toute la joie et tout l'honneur que me procure 
une telle mission. dira tout à l'heure le général Piollet. chef du 
cabinet militaire du ministre, aux valeureux pilotes du groupe Nor- 
mandie-Nieme 

Et sans doute jamais discours 
sée commune. On sarrache les 
arrivants. Serrements de mains à 
faire hurler de douleur. des em- 
brassades et de la gravité. Oui 

avité 

jurs, les héros, que pen- 


offici-! n'exprima mieux la pen- 


Eisenhower : 


ie vias Le lee | « Tous les SS 


prunté. C'est avec crainte qu'ils . H 
Hime wie! criminels de 
Ws moie Te nee avei] guerre. » 


Un héros 


Un héros ? J'en al un devant 
mol. Les journaux, les radios 
du monde entier nous ont entre- 


LE COMMANDANT SUPRÊME 
DES ARMÉES ALLIÉES FÉTÉ 


ienus de lui. Lui. capitaine de 

Poype. âgé de 24 ans. est tout A NEW-YORK 

mple, tout enfantin, comme| WASHINGTON, 19 juin. — 
l'est n'importe quel « gazier + de | Aprés avoir recu la Distinguished 
24 ans. Service medal, le général Eisen- 

— Mes Impressions ? nous dit- | hower a tenu une conférence de 
il sur un petit ton ironique. je | presse à la Maison Blanche, au 
suis content de retrouver la | cours de laquelle il a déclaré no 
France. tamment 

que pensez-vous de l'U.| — L'état-major allemand doit 
RSS. ? être complètement détruit. I1 s'est 


Pays sympathique que son 
fanatisme conduira loin. 
— Ca été dur le combat «ur 


servi des hommes politiques pour 
réaliser son programme de do- 
mination mondiale. 


ce front, n'est-ce pas ? — Je crois n'avoir jamais rese 
— Oui, mais on s'en est tiré. | senti une telle colère que lors- 
Z Savez-vous que vous êtes | que j'ai vu le premier camp des 
célèbre ? atrocités allemandes. 
C'est idiot ! — Je dirais, a déclare le gêné- 


— Avez-vous une tactique par- 
iculiére pour descendre l'adver- 

Avec l'air du plus effronté des 
ttis, notre héros plaisante 

— Pas précisément. je me mets 
en face et je tire 

Tel apparait ce jeune aristo- 
e dont la poitrine s'orne. en- 
autres décorations, de celles 
de Héros de l'Union Soviétique 
et de l'ordre de l'Etoile Rouge. 

Ce «ont ces ambassadeurs qui 
ont conquis l'amitié de la mi 
tion soviétique et, en ces ter- 
mes exacts, le commandant Khaï- 
kine. chef de la délégation russe 
qui les accompagne nous parle 
d'eux : 

— Les pilotes du groupe Nor- 
mandie-«iemen nous ont apporté 
une aide morale trés importante 
venus d'un pays trés loin 
pour combattre sur un fr 
difficile et y verser tan* de sani 
iis ont été un exemple perma- 
ent pour nos troupes. 

(Suite en page 2) 


ral, que tous les individus ayant 
fait partie des S.S. avant le 15 
septembre 1944 doivent être con- 
sidérés comme criminels de 
guerre. 

Répondant à une question, il a 
déclaré : 
— J'étais d'abord convaincu de 
mort de Hitler, mais aprés en 
avoir parlé avec mcs amis rus- 
ses, je ne sais plus, et je répete- 
rai ce que j'ai déjà dit à Pa 

Si Hitler vit, c'est l'agonie d' 


le cetie conférence 
de presse, outre ses décorations 
américaines, le général portait 


trois décorations françaises. 
A la fin de cette réception, il 


je me souviens 
ju 14 juin, c'était 


merveilleux ». 
Le commandant supréme des 
armées alliées a été fêté cet 
après-midi par des millions de 
new-yorkais enthousiastes, 


Un voyageur mystérieux 
— un nazi de haut rang — 
est arrivé le 1°" mai 
en Espagne par trimoteur 


"Qui est-ce?" demandent les Alliés 


LONDRES, 19 jun. — Le « Daily Express » apprend que les 
autorités alliées s'efforcent actuellement d'établir l'identité 
d'une personnalité nazie de haut rang venue en Espagne le 
ler mai, par avion, et mystérieusement disparue depuis. 

« Ce jour-là, rapporte le cor- | derrière le col relevé de son am 
respondant du « Daily Express » | ple manteau de pluie 
T*Earcelone. un tri-moteur alle- | « Un haut fonctionnaire espa- 
mand avait atterri sur l'aéro- | gnol est arrivé peu après de Bar- 
drome de Refus, à 130 km. au | celone en avion. et a engagé aus. 
sud-ouest de Barcelone. sitôt avec les deux Allemands 

Un officier du service de 


une longue discussion, il a eu 
ensuite plusieurs conversations 


téléphoniques consécutives avee 


contrôle espagnol est entré dans 
l'appareil. puis a eu une longue 


conversation téléphonique avec | Madrid. » 2 
les autorités militaires de Barce- | Au bout de quelques heures, 
lone l'appareil espagnol | repartalt 
avec les deux Allemands à bord. 
. Pendant ce temps, les deux | Des techniciens espagnols de- 
passagers quittaient à leur tour | vaient démonter par la suite 
l'appareil, l'équipage se tenant | l'avion allemand 
devant eux au garde à vous et| Les autorités alliées cherchent 


faisant le grand salut hitlérien. 

« Dans l'un de ces passagers. 
des fonctionnaires espagnols de 
l'aérodrome auraient reconnu le 
fils de Heinkel, le célèbre cons- 
; mais l'autre. 
qui semblait étre beaucoup plus 
important, cachait son visage 


à obtenir des explications à ce 
sujet du gouvernement espagnol. 
e dans certains milieux alliés 
On se demande si le mystérieux 
personnage en teau imper- 
méable nest pas Hitler lui- 
même, dont la mort n'a pas pu 
être établie avec certitude. 


Ceux de “ NORMANDIE-NIEMEN ” 


àl escale de Stuttgart 


(Suite de ia 3premiére page.) 
Cette aide morale et tactique, 
le maréchal Staline a voulu la 
récompenser en faisant don a 
chacun E. pilotes du gro: 
pe, d'un Yak-3, un. 
chasseurs soviétiques. 
— La remise des appareils 
fut une cérémonie vante, 
mous dit le sous- lieutenant 
bi " Prusse-Ürtetiale, le 882 
ing, en Prusse-Oi d 
néral Mayor Kronkin et le gé- 
néral Zakarof représentaient le 
maréchal Staline et, en son 
nom, nous offrirent les 41 Yak-3, 
fout neufs, que vous voyez ali- 
gnés ici sur trois rangées. Par 
une délicate attention, les appa- 
Teils étaient déjà peints et ma- 
triculés : croix de Lorraine sur 
l'empennage, étoile roi sur le 
fuselage et sous les E 
carde tricolore sur la casserole 
de l'hélice et la fléche blanche, 
insigne de la division, sur le 
fuselage. Rien n'a été laissé au 
hasard. Et le gouvernement so- 
viétique a mis à notre disposi- 
tion, pour nous accompagner 
en France, un ingénieur et nos 
propres mécaniciens russes. 
— Que  pense-t-on de la 
France, en U. R. S. S. ? 
La réponse est unanime. Le 
colonel Pouyade nous dit : 
Arrivés dans ce au 
moment difficile où il gissait 
encore, pour lui, d'éviter la dé- 
faite, nous avons conquis d'em- 
biée sa sympathie. Pas une fête 
officielle où nous ne con- 
viés. A Toula, par exemple, il 
m'y avait pas ùn seul pilote qui 


mots croisés 


W ww v Vi vu vix x 


Leroux 


PROBLEME N° 164 

HOR. — 1. Tout petit, — 2, 
Pauvres vêtements, — 3; AIA 
ea Justice. En 5 
Pair, Manque 
— b importu 
mota, 
I 


pour" rire. ali. 
rut libre norms 


Légomineuse. Dans son 
Agomineuse. Dane Bo 
jure soll- 
artement, 


Mo grec, Monnaie  scandinaye- 
DS bernler mot o VE 
Garainaue Piene d'AlEmage 
Gei de eharreller. = Wi 
nus y tait honoree, Len mé. 
MM ne sont paa bertus 
Mi, Hahftudon, Congé, == IX. 
1 x m 


HOR. — 1 
Natation. — 3, 


4. 


VERT, 
l. Laos, 


TX. Cétérité, 
Ses. 


VII. Po, 
Uuitatéral, 
X. Avise, 


A CEDER 
ent iétaire 
TRES IMPORTANT 


CABINET IMMOBILIER 
leine activité. Paris-Opéra 
D installation 


bail. Affaire 


0°, dem. entrepreneuses dóshabil- 
iés robes chamb, tr. élég. Blou- 
ges robes tr. richès, gde couture, 
ling. de luxe, BECKER, 95, r 
Seüdneurs, Se prés, av, modèles, 
Recherche boune  sióno-dactylo et 
employée écritures. Se présent. 
Ste SILEC, Ui bis, r. Monceau, 
Ouen. aido-comptabie, Ets 0.5. 
27, t. d'Orléans, Neuiliy-s-Seine 

| demande sténo-dactylo comp- 
CREME 
/, commerciale pour seconder 
de service, Ecrire "BIPA, 

tue Gide a LEVALLOIS, 

Ju dem. catrepreneuses flou, tail. 
leur, ‘lingerie. Réf. ou modèles 
exiz. HORTENSE, 4S, r. Cambon, 


HORLOGERS 


e! Chef d'Ateller très bien 
HERVAIS, S. pl 


ye 
e Madeleine 


30 max. sêr., parf, santé, bon. 
instr. pr plant, enoutebouc et 

conn, pr atelier. const. 
Situat, d'av. Per, seul. av, référ. 
SIMAO. T. r. Qnentin-Hxuchar! 


ròn bois dewinateurs en menui- 


série pour projets et études 
d'exécution ut et, agences 
ment de par WALLART 
118, Fe." v. Tru. $4 


RECHE 
CHEURS en 
Fixe et commission. 
Qualités exigées 
matin, LUC. 339. 
fim. "Mv 
jn dem. oi 
coupage. 
Adjndant. 


NS BONS DEMAR- 
la . 


n'eût une famille chez laquelle 
il allait « govariter ». 

— Que pense-t-on plus parti- 
culièrement du groupe Norman- 
die-Niémen 7 gy 
lehors du respect qui 
s'attache à nos 273 victoires, on 
a été, là-bas, très surpris et en- 
chanté, figurez-vous, de ren- 
contrer parmi nous d'authenti- 
ques nobles ! 

— Appréciez-vous le cadeau 
de l'Union soviétique, les 
Yak-3 ? 

— Assurément Il nous per- 
mettront de créer une unité 
francaise, C'est bien la premié- 
re fois. sans doute, plaisante-t-il, 
que des soldats rapportent un 
bénéfice matériel à leur gouver- 
nement ! 

— Est-ce que le général de 
Gaulle est estimé, en URSS. ? 

— Et comment ! On considere 
que de Gaulle est un grand 
Francais qui demeure fidele à 
sa ligne politique et qu'il est à 
juste titre, souligne le colonel 
Pouyade, le « patron » des 
Français, — L, B; 


RAVITAILLEMENT 


POISSON : Les détailia 
ler arrondissement ont 
partis “aujouel'hul pour 
et la 59 tranche 


ke 
do” consomma. 


BOURSE DE PARIS DU 19 JUIN (clóture) 


LA REFORME 
de la patente 


Un texte sur la réforme de la 
patente est à l'étude au ministère 
des Finances. Il fait partie du 
Projet de la refonte générale de 
notre système fiscal qui sera sou- 
mis ce mois-ci à l'avis de l'Assem- 
lée consultative, avant d'ailleurs 
l'impôt de péréquation nationale 
et la taxe sur l'enrichissement. 
Ce texte doit s'efforcer de réa- 
liser, selon les directives du mi- 
nistre, le maximum de simplicité, 
d'équité et une adaptation à l'éco- 
nomie moderne 

Pour la simplicité, 
que cette taxe en 
Sait-on qu'elle com; 
rubriques que les 
projet actuel ramènent à 1.501, 
c'est-à-dire à une par profession 
officiellement reconnue * 


COURSES A LONGCHAMP 


PRIX D'AIGREMONT 
(10)... 


T 
don. 


PRIX D'OSNY 
Taisemain (Laun 
à M. F. Méghin 


wi 


w de Frane 
je T'ia 
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MUn. 
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oan 


Tostelelle 


REMERCIEMENTS 
Mme Henri Willemetz et son fils 


Marie, M. et Mme Albert Wil- 
lemetz, le docteur Pierre Truchot 
et Mie, l'impossibilité de 
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ont Qt émolgnévs à l'occasion du 
décès le M. Heorl WILLEMETZ, 
les prient "de trouver lei leurs 
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COMITES DE CONFI 
Di 


ntre de M, 
fabricant 


Montant 


vases reel]  vateuns — Qucm 
101 Forges Nord-Est . 
má po 
i go Ivan. 


Un gd choix de propriétés et de 
fonds commerce vs est offert 
aujourd'hui dans «Les Annonces» 
publication spécialisée. En vente 
partout, 4 fr, Spécimen c. 5 fr. en 
timbres : 15, av. Gambetta, Paris, 


RAPHAEL 


solde ses modèl 
demaim et jours. suivants 


3, AVENUE GEORGE-V 


Rar 


Société belge d'Equip, Indust. et 
Travaux navais demande représen 
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1 Maison 3 pièces r.-d.-cb. 
3 pièce., cave, grenier. 
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Le Bureau de ia Pé. 
dération d'athlétisme 
a pris la décision de 
ne plus autoriser Jules 
Ladoumègue A partici- 


^n 
ou par use ligue re 


glonale 
Cette décision, qui 
a 616 communiquée 
aux différentes ligues, 
ne permettra guère à 
Ladoumègue de courir 
en dehors des épreu- 
ves officielles. 


UNE NOUVELLE 


nous dit 


l'ancien mn rr 
EE Qui courent en ce 
recordman cxx HE X' A Bordeser 


— Je ne comorends 
rien à cela On me 
frappe sons me convo- 
uer. Et pourquoi, pour 


Quel motif ? Ce sont 


* Je suis découragé 
AFFAIRE LADOUMEGUE je ne courrai plus” 


encore 1à des ven- 
Qeonces — personnelles. 


» C'est bien simple, 
le nme courrai 
ainsi ces messieurs se- 
ront satisfaits. » 

La Fédération croit-elle 
donc que la couse d 
l'athlétisme est gognée 
Quprés du grand public? 
Hélos ! 
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si Thilard gagali 


NECROLO! 
prie d'annoncer le 

. "Georges 
IVIGNAND, directeur 
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Sté FONCIERE, 34, 
LAB 15 


sup 
t 
t 
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bean Terrain industriel proximité 
pde geinture. supert. 18.000 m3 
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COUSIN 50. r. de GRAMONT. 
oitich.-Drouot. 15-18 b. 
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Vis fda comm. Antiquités sana Toc. 
Simonnet, 17.r. P. Fé 25 
|» coussins spéc. 
activité. Px 030.000 
135, 


Ti. roe. pe. Strasbourg 
UC. Nor.80-: MeGare Est 


ELECTRIC.-PLOMBER: 


m 
fr.b.placé. Rue comm, Magas.atel. 


ia Ven ds aur. 20000 P: 
ii, fue as Havre, 
COTTIAU one asa 
TOUS PRIX 

BARS TOUS QUARTIERS, 


TOUS PRIX. 
CAFES TOUS QUARTIERS. 


TOU X 
RESTAUR. ,, ELA ipsa, 
CIT 22, ve Mogador, 20. 


TRI. 89.59 - 89-44 


BAR AMERICAIN 
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Rue tr.pass, bel.lost. 
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A partir du 9 reund, I 
qwe par k.o, 
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DI CRISTO 


ouverte de 10 à 19 h. sans interrup. 
de-Berny; Losa, 5, r. de la 


Jules Lodoumégue, Toi ard, K. Le Nizerhy, puis 4 pleuré d 
quel nous avons com. @ Des épreuves natio- | Thiétard, Clémens, Maj. Omar le 
- Fus et Dowsert dans ia | (frr our 
E à Course derrière motas "OW mois 
Le. championnat reste très ouvert |e 9-470 d FTT = 
Après Paris Reims qua- resterait | B... sont partis aujour- | À Paris contre 
ira ommes oramai T Cint pour Tocdtes de Parts 
Freie dites | io noel. i. ee 
ED ove pue | sewen catis dade 
‘assin 36, Goutorbe mat par cm ?, V H 
Taitara da. Camut areo Le k.-o. n'est qu'un accident 
So punti mdini Sis 
dem" Id" Sow. vi qoem i Beaucoup trop de spectateurs s 
EE A gissient" que. aeui, cm Long. les. 
eis, “a aerell pe LE Bd comprari, au point osin ter 
teire do onre, da alt | — ERAN tm Mice à ia" hh d'un Combar AE 
sinis verts De Sunldtrd comme battus le derai reno 
A e sus | LE CENTRAL Eni TT E Rr PS 
Pour a "ul ave p Quo de chahuts déplacés! 
change de mains... Dimanche, la swpértorilé de Diouf 
Si Mayo a si bien Le vicum Central, en fut a flagrante pendant tout le combat 
grimpé les côtes, c'est | veilleuse, cette année, va | (> que los G kd. du dernier round ne 
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"ailes da mur | fa boze gu'a toujours dre | round où ta le « out ». Ceo foi mieu 
Venice de mur die | la. Contrat. t de véritable caprit 46 da tore, — C.M 
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sus ae" aret || Aw pront de FAtsoe. des redant de oid I" de in rim 
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leau 1 CERDAN - TENET 7f Mutin 
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Fury 


@ Le chempion de Gran 
de le-Urelagne des polla 
6, rue du D loea. Jack Sondes 
battu Kem jaw. 
blessé à l'oreille, uhando 
na aw Se round. 
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12, rue de la Victoire meurr., existant di 35 ans, 
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PORTE-St-MARTIN 
La Puce à l'oreille 


CEST LE TRIOMPHE DU RIRE 
CLOTURE ANNUELLE le 
25 Juin. Etant donné son 
épuisable succès, « LA 
PUCE A L'OREILLE! » 
sera reprise à la Réouver- 
ture de la Saison, le LUN- 
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pres Métro b. logé 1.200 inseript. | Michel, 45. r.v 
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